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 Alberta  Par rapport à la moyenne nationale 

Démographie (%) 2025 2050 2075  2025 2050 2075 

Croissance démographique 1,8 1,4 1,2  0,8 0,8 0,5 

Ratio de dépendance des personnes 

âgées 24,1 32,0 37,8  -7,5 -7,4 -6,1 

        

Économie (%) 2025 2050 2075  2025 2050 2075 

Croissance du PIB réel 2,5 2,4 2,3  1,1 0,7 0,5 

Croissance de l’emploi 1,9 1,2 1,1  1,1 0,7 0,5 

Croissance de la productivité de la 

main-d’œuvre 0,8 1,2 1,1  0,1 0,0 0,0 

Croissance du PIB nominal 4,7 4,4 4,3  1,1 0,7 0,6 

Taux d’intérêt effectif 2,8 3,7 3,7  -0,2 0,0 0,0 

        

Finances (% du PIB) 2025 2050 2075  2025 2050 2075 

Revenus 16,9 16,8 16,8  -7,8 -7,4 -7,0 

Dépenses de programmes 18,8 19,6 20,2  -5,3 -5,1 -4,7 

Solde primaire -1,9 -2,8 -3,4  -2,5 -2,2 -2,3 

Frais d’intérêts sur la dette 1,2 3,2 5,1  -0,3 1,3 2,7 

Dette nette 28,4 85,5 145,6  -2,2 42,1 79,6 

 

• À long terme, l’Alberta devrait avoir le taux de croissance 

démographique le plus élevé au Canada ainsi qu’une 

population plus jeune que la plupart des autres 

provinces. 

• Les tendances démographiques favorables, combinées à 

une croissance de la productivité de la main-d’œuvre 

supérieure à la moyenne, contribuent au plus haut taux 

de croissance projeté du PIB provincial réel au Canada. 

Nos hypothèses concernant la productivité de la main-

d’œuvre provinciale se fondent sur les tendances 

historiques de 1982 à 2019. 

• L’Alberta est la moins endettée de toutes les provinces 

(en proportion de l’économie), à l’exception de la 

Colombie-Britannique. De plus, le directeur 

parlementaire du budget (DPB) prévoit que l’Alberta 

maintiendra l’écart le plus favorable entre les taux 

d’intérêt en vigueur à long terme et la croissance 

économique de toutes les provinces. Ces deux facteurs 

contribuent à embellir les perspectives de viabilité pour 

l’Alberta. 

• Les perspectives budgétaires à long terme de l’Alberta 

commencent par être non viables – les dépenses 

actuelles dépassant largement les revenus. Ainsi, malgré 

des pressions démographiques relativement modestes 

et les plans provinciaux visant à améliorer la situation 

financière à moyen terme, les dépenses de programmes 

de l’Alberta dépassent les revenus sur toute la période 

de projection, entraînant une augmentation de la dette 

(en proportion de l’économie). 

• Les dépenses de programmes et les revenus autonomes de 

l’Alberta (en proportion de l’économie) sont les plus faibles de 

toutes les provinces. 

• La politique budgétaire actuelle n’est pas viable à long terme. 

Des hausses d’impôts ou des réductions de dépenses 

permanentes représentant 3,1 % du PIB (9,5 milliards de 

dollars, en dollars courants, augmentant en fonction du PIB par 

la suite) seraient nécessaires pour stabiliser la dette nette du 

gouvernement à long terme (en proportion de l’économie). 
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